
méthodes de colonisation, aussi modernes que de grand style pour 1'époque, 
appliquées á sesdomainesqui s'etendaient děla Haute- Autricheála Moravic 
et á laSilésie, ont donné á ces pays une empreinte dont les marques existent 
jusqu'a nos jours. Přemysl Ottokar a su apprécier les Services de ce loyal 
serviteur et n'a pas été regardant quant á l'octroi de nouvelles propriétés 
et ďénormes Privileges, le fief du Comté de Raabs en Basse-Autriche par 
exemple. 

Q U E L Q U E S D O N N É E S H I S T O R I Q U E S S U R LA 
F A B R I C A T I O N DE LA D E N T E L L E A U F U S E A U D A N S 

L E S M O N T A G N E S D U E R Z G E B I R G E E N B O H É M E 

Siegfried Sieber 

L'art de la dentelle au fuseau, localisé d'abord autour de Annaberg dans 
les Erzgebirge de Saxe se répandit, á partir de 1561 environ dans le reste 
de la Saxe et fut en outre vité adopté par les femmes et les filles des mineurs 
habitants les localités des montagnes de Bohéme. Au debut du 17ěme siěcle, 
l'un des centres importants de fabrication était St. Joachimsthal; ses mar-
chands ecoulaient la production de la region gräce á la ville de Prague, oú 
ils retrouvaient ďailleurs les marchands de dentelle de la Saxe qui y venai-
ent aussi pour faire leur commerce. Les jeunes artisanes des villages de 
Bohéme travaillaient pour des entrepreneurs d'Annaberg, et pendant une 
longue periodě, les ateliers de dentelle au fuseau de la Saxe et de laBohéme 
travaillěrent de conserve. Au debut, les marchands de dentelle n'etaient 
rien d'autre que de petits débitants, allant de porte en porte, leur marchan-
dise sur le dos. Plus tard ils devinrent les commercants les plus en vue de 
la region montagneuse. Leurs affaires s'etendaient jusqu'a la Hongrie, jus­
qu'au Tirol et méme jusqu'a l'interieur del'AUemagne. Des milliers de fem­
mes et de jeunes filles travaillaient pour eux contre un maigre salaire. Au 
18ěme siěcle les centres importants étaient Graslitz et Neudeck. Suivant 
les idées de son temps, oú les états se mirent á encourager le commerce, 
Marie-Thérěse activa par des primes la production de la dentelle, s'occupa 
de 1'établissement ďécoles de dentelliěres et fit venir, en 1767, une spe­
cialisté originaire des Pays-Bas habsbourgeois afin de fonder une manufac-
ture á Prágue. Les Expositions organisées en 1786 réunirent un grand nom-
bre ďexposants venus du massif montagneux ainsi que de nombreuses 
localités dispersées. Aprěs la perte des Pays-Bas, 1'Autriche tenta ďaccli-
mater chez eile l'art de la dentelle de Bruxelles. On en fit faire 1'apprentis-
sage a vingt-deux jeunes filles des Erzgebirge; en 1812, elles fonděrent des 
écoles speciales dans leurs villes d'origine. En 1818 on comptait quinze de 
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ces écoles. La dentelle du genre Bruxelles fut tissée dans douze grands 
centres entre Graslitz et Kupferberg et la dentelle á 1'aiguille fut travaillée 
á Gossengrün. On se fournissait en fils fins gráce á la culture du lin et 
á 1'apprétement de la filasse. Mais la fabrication mécanique fit son appari-
tion, et ces écoles furent dissoutes en 1882. Pour lutter contre la production 
á la machine, moins onéreuse, la production manuelle se tourna verš la 
dentelle de soie. En 1845, malgré les salaires les plus bas, on comptait en­
core 31.731 dentelliěres. Leur nombre exact était certainement plus élevé. 
A partir de 1834,1'école de Graslitz prit de 1'importance, et les artisanes de 
Gossengrün fournirent de la dentelle au point dans le genre de Bruxelles. 
On inventa ďailleurs toutes sortes de moděles dans toutes les localités. Une 
grande quantité de ces dentelles étaient livrées á des commercants de la 
Saxe. L'Autriche se distingua dans les Expositions mondiales par ses den­
telles du Erzgebirge, son commerce s'etendit jusqu'a la Russie et á 1'Améri-
que. En 1905 on recensait encore 15.000 dentelliěres au fuseau dans le Massif 
de Bohéme. En 1920 les centres de fabrication se trouvaient á Neudeck, 
Graslitz, Sebastianberg et Weipert. Une école ďÉtat fonctionna de 1903 á 
1918 á Vienne, plus tard á Prague. La Premiére Guerre Mondiale signifia 
pour les dentelliěres la misěre la plus grande. Mais il y eut ensuite une 
longue periodě de haute conjoncture. En 1945 des milliers de dentelliěres 
prirent leurs fuseaux avec elles quand chassées de leur pays, elles s'instal-
lérent en Allemagne. (On parle pour terminer du folklóre qui entoure ce 
vieil art, des surnoms données aux dentelliěres et des coutumes de leur 
groupe.) 

L E S P A Y S D E S S U D Ě T E S E T L O C C I D E N T 
A L L E M A N D D A N S L E S T E M P S M O D E R N E S 

Adam Wandruszka 

Plus que pour tout autre pays ďEurope, le sort du Pays des Sudětes se 
décida sur les champs de bataille: bataille de Mohács en 1526, de la Mon-
tagne Blanche en 1620, Guerre de Silésie et Guerre de Sept Ans (1740—45 
et 1756—63), bataille de Königgrätz en 1866, enfin les deux grandes Guerres 
Mondiales. Et méme en ce qui concerne les combats livrés sur le propre 
sol de la Bohéme, les pays de la couronne de Saint Wenceslas furent bien 
plus objets plutót que sujets de l'enjeu. La revoltě de Bohéme eile méme, 
en 1618—1620, fut enfin de compte réglée par des armées étrangěres et des 
généraux étrangers. 

Děs le debut, les liens sont trěs étroits avec 1'Occident allemand. Ferdi­
nand Ier, qui fut élu roi de Bohéme aprěs la bataille de Mohács en 1526, est 
élu également roi romain germanique dans la Cathédrale de Cologne, le 
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